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L’HONORABLE M. CHaPLBAU où il demeure
avec I* “ equaw* qu'il a épousée 
virant de chasse al de pèche ; mais 
surtout de la chaise 
fourrure.

De temps à autfe il fait avec son 
élan une excursion dans les villes 
voisines, où son attelage, son cos
tume de peaux, sâ lone ne chevelure 
et ses allures singulières ne man
quent jamais de faire sensation 
Ayant appris lfen dernier qu’il 
avait hérité d’uie certaine fortune 
dans son pays natal, Leroye ■ a mis 
son élan en gage pour unu somme 
de $260 et, avec cet argent, il est 
allé recueillir la succession qui lui 
était éqjiue et qui ne s’élève guère 
à moins de $30.000. Mais il n’a pas 
été plus tôt mis an possession de sa 
f rture que le misautirope par 
goût est allé retrouver sa lui',te et 
son Indienne et reprendre son genie 
de vie favori au milieu des bois, i e 
s’étant donné d’autre luxe que celui 
d’un nouveau vêtement en peau de 
booc.

On affirme que Leroyer s'endort 
chaque nuit sur un oreilier de 830,- 
000 en or.

puis des années XHASla baie d’Hudson. La chose con
clue, on fit l’armement, l'hiver de 
1686, composé de trente soldats et 
soixanle-et-dix Canadiens, comman- 

Ottawn. 98 Février 1887 dés par M. Detrois, capitaine des
troupes, Duchesoy et Catalogne 
pour commander les soldats ; les 
sieurs de Sainte-Hélène, d'Iberville, 
Maricour, tous trois frères, et le 
sieur Lanoue, pour commander les 
Canadiens. Le cortège se rendit 
en traînes sur les glaces (au bout) 
du Long Sault, au commencement 
d’avril, et le premier jour de ma1 
nous arrivâmes à Matawau, cù les 
deux rivières se séparent, la plus 
petite vers les (Outaouais) et la plus 
grande au lac de Témiscamingue. 
De ce lac nous pi laies à droite 
montant une petite rivière où les 
portages sont fréquents, et de petite 
baie en petite baie nous gagnâmes 
la hauteur des terres où se trouve 
une petit lac qui décharge dans le 
lac des Abitibis, à l’entrée duquel 
nous fîmes un fort de pieux et y 
laissâmes trois Canadiens. Et en
suite nous traversâmes le lac qui se 
décharge par une rivière extrême 
ment rapide 4 la baie d’Hudson, où 
nous arrivâmes le 18 de juin (1686) 
avec tous les préparatifs pour pren
dre le fort.”

B. (j.LE CANADA! L’honorable M. Chapleau est at
tendu demain à 12.30 heures par le 
train du Pacifique.

Le Cercle Lafontaine doit aller 
en corps saluer à ton arrivée l’heno- 
rable Secrétaire filial qui a droit 
aux éloges les plus sincères du 
grand parti conservateur pour le 
victoire que nous venons de rem 
porter et dans laquelle il a figuré 
avec tant d’éclat.

Nous espérons que non-seulement 
les membres du Cercle Lafontaine 
mais tous les membres du parti 
conservateur, et ils se comptent par 
milliers, comme on le sait, se feront 
à la fois un devoir et un honneur 

■ d’aller acclamer le grand orateur et 
le grand patriote Canadien français.

11 sera présenté des adresses à 
l’honorable M. Chapleau par les 
différentes associations conservatn 
ces de la ville, dans la rotonde du 
Russell House.

Que tous nos amis y soient.
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EN 1686ï Voyi z. là et vous n’en 
pas d’aulre.La première expédition militaire 

entreprise par terre contre les forts 
anglais de la baie d’Hudson suivit 
la route de l’Ottawa. Il y a deux 
siècles que ces événements se sont 
passés.

Un Français qui était au service 
de l’Angleterre, avait fondé la Com
pagnie de la Baie d’Hudson. Le .s 
Français du Canada possédaient 
des comptoirs, des forts, des établis
sements dans ces parages.

Un jour, les Anglais employè
rent la force et chassèrent les Fran
çais.

BIG PUSH.Raquettes
ECES • Grand assortiment à bon marché 1
wa, à l'i'ue d. 84 
in, use Esther Djcliar- 
. épouse do M, Minin Tapis il Sacrifice.Couvertes pour chevaux, au prix coû

tant ; se vendant rapidement. Pôles pour 
r deiux aux bas prix ordinaires, transpa
rents avec dessins d’ornement pour fenêtres 
et rouleaux automatiques, seulement 95 
centras.
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vendre cette semaine.
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présents.
COMPAGNIE MANUFACTURIERE

NATIONALE DE COLE,
ÎOO RUE 8 PARKS,

OTTAWA.

Condition» comptant.
Strictement nn seul pi Ix.

IMITATION Libre Echange.

La réduction du revenu et l’nbo 
lition des timbres sur les médecines 
brevetées ont grandement bénéficié 
aux acheteurs tout en soulageant 
les fabricants. Geci ist surtout le 
cas avec les prép 
August flower et B ose he e's German 
Syrup, car la rédaction de 36cts par 
dos a été employée pour augmeuter 
la capacité des bouteilles contenant 
ces remèdes, donnant ainsi un cin
quième de médecines de plus dans 
les bouteilles à 75cts. Le August 
Flower pour la Dyspepsie et alfec 
lions du foie, et le German Syrup 
pour les rhumes et troubles des 
poumons, ont peut être la plus forte 
vogue d'aucune médecine dans ce 
monde. L’avantage de plus grandes 
bouteilles sera apprécié par les ma
lades dans chaque ville ou village 
du monde civilisé. Les bouteilles 
échantillons à lOcts sont lee mêmes.

La Compagnie du Nord, dont le 
siège était à Québec, fit des remon 
trances pir l’entremise de la diplo 
matie—mais le roi Jacques d’An
gleterre n’était plus maître chez 
lui; il penchait vers la ruine poli 
tique qui bientôt emporta toute sa 
famille.

Le fort Sainte-Thérèse, tombé 
aux mains des Anglais,était regardé 
comme le clef du commerce de la 
baie d'Hudson. >

“ La cour de France, dit Gar 
neau, informée de cette nouvelle 
trahison, fit ses plaintes au cabinet 
de Londres, qui promit de faire 
rendre le fort à ses fondateurs ; 
mais les troubles qui régnaient 
alors en Angleterre ne permirent 
point au monarque, aux prises avec 
ses sujets, de remplir sa Dro messe 
et la compagnie française fut obli
gée de se faire justice elle-même.”

“ Les Anglais, ajoute Charlevoix, 
regardaient toujours notre établis
sement dans la rivière de Sainte- 
Thérèse comme une usurpation, 
mais on avait fait entendre raison 
sur ce point à la cour de Londres 
et les deux rois étaient convenus 
que chacun demeurerait en posses 
sion de ce qu’il occupait. Les An
glais s’étant donc rendus maîtres 
du fort de Sainte Thérèse, la com
pagnie du Nord prit le parti de le 
reconquérir. Elle demanda des 
soldats et* un officier pour les com
mander."

Dans sa séance du 29 octobre

Li moitié prix NOTES POLITIQUES

M. J. W. Bain est déclaré élu par 
une majorité de 171 voix dans le 
comté de Soulanges.

Qn dit que M. C. T. Charbon 
neau, N. P., va être nommé proto
notaire conjoint pour le district 
d’Iberville, et M. Léon Lorrain, 
avocat, ex-maire d’Iberville, régia- 
trateur pour le comté de Saint- 
Jean, et M. Jos. Gagnon agent de» 
terres de la couronne pour Mont
réal.

Le rapport officiel dans le comté 
de Carleton donne à Sir John A. 
Macdonald une majorité de 1075 
voix ; il a obtenu 1691 votes et «on 
adversaire J K. Stewart 606 ; ce 
dernier perd son dépôt. Il y a dans 
ce comté 4166 voleurs et 2217 votes 
ont été enregistrés.

Ou entend dire de tous côtés, dit 
le Momie, que le cabinet Mercier va 
destituer M. Celui-ci, M. Celui là. 
Avant de commencer ces jeux là, les 
libéraux feraient bien de songer 
que les bureaux publics regorgent 
de bons petits rouges qui seraient 
bien en peine de gagner leur vie 
ailleurs. M. Me rcier lui-même a 
de proches parents dans le service 
civil, et nous croyons savoir qu’il 
ne serait pas nécessaire d’inventer 
fias prétextes pour forcer cea mes
sieurs à créer des vacances où 
pourraient être recueillies les vic
times des autocrates de Québec.

Sir Charles Tupper eet parti 
d’Halifax samedi pour Ottawa où il 
arrivera demain.

L’honorable M. Chapleau est 
aussutttendù demain à Ot lawa.

Un dit que M. U. Girouard, M. P. 
pour Jacques-Cartier, sera le pro
chain Orateur de la Chambre des 
Communes. Cette rumeur demande 
confirmation.
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larASIN DE fit Cifi.,McDonald Dans les quatre volumes de docu
ments publiées à Québec ces années 
dernières, les noms de Duchenay 
et Lenoir doivent se lire Ducheny 
et Lanoue. M. Ferland écrit Du- 
chesnil. Cette fam lie Duchény n’a 
aucine parenté av, c notre famille 
Ducbesnay. Quant à Lanoue, c’é
tait un Canadien natif de Montréal.

Le sieur Hacqueville de la Po- 
therie, qui vint au Canada l’année 
1700, raconte ce qui suit :

“ La nouvelle de l’usurpation du 
fort de Bourbon ne laissa pas de 
toucher sensiblement la compagnie. 
La perte qu’elle faisait montait à 
trois cents mille livres, et elle vou
lut encore en avoir raison. Les 
associés ayant remontré très hum
blement à Sa dajesté l’injustice que 
les Anglais leur faisaient, obtinrent 
en propre la pleine puissance de la 
rivière Sainte-Thérèse, par un arrêt 
du Conseil du 30 mais 1685. Le

TTN FONDS D’EFlCKRim ET DE 
LJ Liqueurs est offert en vente pour 

ornent domptant à prix tri» réduit. Le 
poste est situé au centre d’une population 
ouvrière, au coin des rues HOTELIER et 
CUMBERLAND, Ottawa, ou l'on pourra 
s'adresser ou au bureau du Canada, 524 
rue Sussex.
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&Société St. Pierref

Les membres de cette société sont aver
tis que la dissuasion pour la révision des 
règlements, de la société St Pierre aura 
lieu à là séance de mercredi prochain, 2 
Mars 1887 ; ils sont en consequence invités 
à assister â la dite séance en aussi grand 
nombre que possible.

M. C. Stratton désire informer les épiciers 
qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile. AVIS

BERN RD SIM RD
BOUCHER

IL est donné avis que la première assem; 
JL blée générale annuelle des action
naires de “ The Laite Témiscamingue 
Colonisation Railway Company ” aura 
lieu MARDI, premier jour de Mars pro
chain (1887) à huit heures P. M. au palais 
Archepiscopal d’Ottawa dans la cité 
d’Ottawa afin de procéder à l'élection de 
neuf directeurs pour l’année prochaine et 
pour les autres lins générales de la compa
gnie.

Par ordre
CHS. BEROARD 

Sec. arch. Etaux Nos 1 tl 2, Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché Ouest

—AUX—

Terres Boieees_

MATT AWAIT
CâLLAIDEK, NORTH • HAY 

STURGEON FALLS 
CHELENNFORD

ZZTTXaL
M. SIMARD remercie bog nombreuses pra 

tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor- 
. complet de VIANDES FRAICHES, 
KS et FUMÉES, toujours de première

LA TETE chevalier de Troyes, capitaine d’in
fante ne à Québec, vint donc par 
terre, l’année suivante, avec Sainte- 
Hélèae, d’Iberville et Maricour, 
trois frères Ci. adieus, suivis de 
plusieurs autres, dans le dessein de 
faire lia conquête des forts Monsipi, 

1685, le Conseil Souverain de Que j Rupert et Kichichouanne. Le Père 
bec examina la question et dit que. hilvie, jésuite, missionnaire d'un 
vu l’arrêt du Conseil du roi du 201

I\ir ordre du Bureau do Direction, 
LASALLE GRAVBLLE,

Secrétaire-Trésorier
ear ‘Argaodj timent 

SALE 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite eet sollicitée.
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Ottawa, 19 février 1887.
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TMALOORA WOODCOCK’SL’Union Nationaleet autres ; ou aux prairies demérite consommé, voulut bien y 
mai qui accorde à la compagnie du | venir. Ils partirent de Montréal au 
Nord la rivière de Bourbon et les " MANITOBA
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NORD-OUEST
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mois dj mars 1686, traînèrent et 
portèrent sur le dos leurs canots 
avec leurs vivres une bonne partie 
du chemin dans le bois où ils trou
vèrent les rivières qui avaient cha
rgées. Cette marche dura jusqu’au 
20 juin, accompagnée de beaucoup 
de fatigues, et il fallait être Canadien 
pour supporter les incommodités 
d’une si longue traverse. Ils arri
vèrent au nombre de quatre-vingt- 
deux vers Monsipi, qui est au fond 
de la baie, au 51 degré 17 minutes."

Gâteau complète ces narrations: qu,uan Uroÿe^posràdam
lroyes ar.iva à la baie une jolie petite for;une en espèces 

d’Hudson le 20 juin, après avoir sonnantes, vit dans les bois de 
traversé des pays jusqu’alors incon Moosrhead Lake, à quarante mille
... r,..* ... 54^'ïKtÛSlw:
rivieres, de montagnes et de p éci . épousé il y a quelques années, 
p ce s et enduré dus fatigues incroya- Leroyez est, dit on,le type le plus 
blés. DTberviiie fanlit périr ,.n original qu’on puisse imaginer et
traçant une rivière; son canot ‘ta^tnt^en ro'mttronVàVj 
chavira dans un raoide et deux de foire de l’Etat du Maine dans 
s.-s hommes se noyèrent." voiture traînée par un élan. Ori-

Lés circonstances qui déterminé- fiinaire d Europe, Leroyer appar- 
renvl'expédition de 1686 et le passa- efero ave^gSromf ma^l'en- 
ge de" celte troupe par l’Ottawa, sont fant semblait être né un misanthro- 
tont en que je "oulais rappeler. La P9 f, il avait horreur du monde 
suite de cette glorieuse campagne civü*s6 et un bon jour il s’en-est

venu en Amérique, et est allé s’éta
blir aussitôt au milieu des forêts 

Bbnjàihs Suit*. 'lu Maine. C’est là qu’il s’est cons 
I c»1* lui-même une mauvaise hutte

CHAPEAUX EN FEUTREterres le long iolle pour faire l’é a 
Misse nent d'une traité de pel eu 
ries et construire des forts, h abl a
tions et magasins nécessaires pour 
le commerce, permettant aussi d’é
tablir des postes sur le lac des 
Abitibis et un sur le lac N imiscou, 
à condition d’apporter à Québec les 
pelleteries de la traite,—il est décidé 
que l'a-rêt en question aura force 
de loi. L’ordre du gouverneur. M. 
de Denonville, pour organiser l'ex
pédition militaire, est du 12 février 
1686.

M. Ferland s'exprime ainsi : “Une 
expédition fut préparée et comme 
elle devait se faire par terre il fal
lait pour y réussir des hommes 
accoutumés à de longues march-s, 
habiles à conduire les canots, capa
bles d’endurer, sans trop, se plain 
dre, les froids les plus piquants, et 
accoutumés à faire la pell e guerre.”

M. Gêdéon de Catalogne, ingé
nieur des troupes, formait partie de 
ce corps. Voici comment il parle 
dans son journal :

“ Les négociants de de Québ c et 
Montréal proposèrent de faire un 
un armement pour enlever les trois 
forts que les Ang ais occupaient à

Seulement SBcts chaque.

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien M A G A 81 N
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il'U NT 8 pages de lecture toutes'les semaines. 
Donne les prix du marche d’Oltawa.

Parait le Vendredi et est déposé à> 
poste assez tôt pour que les cultivateurs le 
reçoivent le dimanche.

Magnifiques chromos donnés en prime 
pour abonnement payé d’avance.

M. ISRAEL DUMA1S, notaire.
Agent général.

166 RUE PRINCIPAL*.
HULL.

N. B.—ON DEMANDE des sous-egenu.

MI0IDIEISI,VOTRE PAYS A ISOUESl
est meilleur que l’Ouest des EtaP-Unis et 
les avantages y sont suf-érieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’A Igo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue su route 
jusqu'à Ganmore, faisant arrêt à Brandon, 
Whttewood, Broadview, Regina, Calgary,

, Lampes, etc.,
A BON MARCHÉideau

t CHAPEAUX EN FEUTRE
Seulement 2Bcls chaque.

Meilleurs avantages à Ottawa
31), rue Sparks

icblanc, LA VIE D’UN MISANTR0PE
UR
boutique de 

et 539,. au ma- 
Richard, rue

exécutées 
et coupe ga-

* une spécia-

etc.

-
Dans ces contrées de Nipissingue, de 

tout l’Algoma, situées entre Montréal ei Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellentsL CONTRAT DE LA MALLE.BOIS A VENDREes

AVANTAGES& i aux colons. Nous vendons à Boit de corde de première qualité, érabie 
merisier, é^pmette rouge, etc., etc., 
livié à domicile. S’adresser au No 157 
rue Broad chez M. Z. Lagacé, hôtelier, en 
face de la gare du Pacifique.

T"\ES SOUMISSIONS adressées au Mal- 
kJ tre Général des Postes seront reçues 
à Ottawa jusqu’à midi le 11 mars 1887 
pour le transpoi t des Malles de Sa Majesté, 
sous les conditions d’un Contrat pour un 
terme de quatre années six fois par se
maine, aller et retourner, entre North 
Gower et • Jsgoode (Station du chemin de 
fer* à partir du 1er Avril prochain.

Des avis imprimés « entenant des rensei- 
gnements plus détaillés au sujet des condi
tions du Contrat projeté seront en vue aflfr 
Bureaux de Poste North Gower, et Stations 
de Kar et Osgoode, où l'on pourra, asssi. se 
procurer des formules de soumission,

T. P. FRENCH, 
Inspecteur des postas

Prix Réduit
------DES------

BILLETS DE RETOUR
jusqu’aux terres au

KO D DU L1C MJPfiBtBUK
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CHAUSSURES
CHez Moodie St Frerea,

193 rne Sparks, Ottawa.;
Vente tous les soirs de la semaine,

Pour plus amples informations s’adresserarmer ses amis 
i'iJ vient de ré- 
llleur 1 l'endroit 
Blais où il don;

au BUREAU DE COLONISATION
288, RL'B 8t. JACQUES,

MONTREAL
est connue.

à 7 heures.
Bnreaa de l'Inspecteur j 

des Postes, Ottawa, ; 
12 l%Tiiei IMS J

A. Il, Macdonald,
Encanteur,

»
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